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Le petit rachitique sera donc sur la plage pendant la plus
grande partie de la journée, et, s'il supporte bien l'air ma-
rin, s'il n'est pas excité au point que son sommeil en soit trou-
blé, il devra faire un séjour prolongé à la mer. Ce n'est pa,
quelques semaines, mais plusieurs mois qu'il faut le laisser là.
Sous cette influence, les fonctions reçoivent une activité nou-
velle, qui est quelquefois trop forte dans les premiers jours,
au point que l'enfant a de l'agitation, des rêvasseries ou de
l'insomnie; mais tout cela se passe après une acclimatation
de quelques jours, et, à cet effet excitant des premiers jours.
succède un effet tonique et quelquefois sédatif.

Il importe surtout pcur le petit rachitique que le régime
restaurateur qui doit faire les frais de sa réparation organique
soit continué sans relâthe, quand précisémnit on sollicite la
nutrition défectueuse.

L'atmosphère maritime est la médication tonique et recons-
l ituante par excellence, lorsqu'elle est bien supportée, ci il
me seml)le qu'on peut y arriver toujours quand elle est indi-
quée. Il faut pour cela acelimater 'enfant en ne le cowlui-
sant d'abord que (lelques instants sur la plage et le reste de
lb journée vers les terres et au besoin changer de 'ôte. Ses
étonnants effets (.int surtout appréciables dans les premières
années de Iti vie, chez ces petits organismes incomplètement
ache-:és, chez lesquwls le système nerveux est si sensible et les
impressions si foiles. Et l'avaniage de latnosphère marine
sur le bain de irer, car il y en a un assurément, c'est qu'il
dure non pas le temps nécessairement très court des ablutions.
mais pendant tout le séjour à la station maritime.

Il.-Balnéati n proprement dite.-Après le séjour à la
plage, le bain de mer chaud sera le meilleur mode de balinéa-
tion des peti.ts rahitiques qui, en raison de leur faiblesse, de
l-ur jeune àge o i de la rigueur du climat, ne pourroni etre
soumis aux bains froids.

Le bain de me ' chaud, qui commence à se répandre un peu
partout, rappelle singulièrement le bain d'eaux chlorurées so-
diques. Il import (le ne pas porter leau de muer àl plus de 33'.
Dans Ces conditins, l'enfant a un bain qui sera meilleur que
celui qui serait donné à la ville avec des sels transportés, car
ce qui ne se transporte pas et qu'il faut aller chercher aa bord
de la mer, c'est l'air marin.
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